
illustrations
en couverture : Ensemble d'étuis d'orfèvrerie traditionnellement utilisés par les
communautés juives d'Orient pour y abriter les rouleaux de la Torah, extrait de
Bracha Yaniv, Maaseh Torah, Bar-Ilan UP et Yad Ben-Zvi, T.A-Jérusalem, 1999. [DR]
en page 2 : Scène de mariage ashkénaze au Moyen Âge.
ci-contre : “De la Thora au cosmos”, couv. de Badad, revue de science et pensée juive.

(Réal. Tal Aronzon)

intervenants
Roger-Pol Droil : philosophe, écrivain. Chercheur au Cnrs et enseignant à l’Institut d’Études politiques, il
est également chroniqueur au Monde, au Point, aux Échos et membre du Comité consultatif national d’éthique
pour les sciences de la vie. Auteur d’une vingtaine d’ouvrages, dont Les Héros de la sagesse, Plon, 2009.
Arnold M. Eisen : sociologue des religions et spécialiste de la pensée juive moderne, le prof. Eisen est l’actuel
chancelier du Jewish Theological Seminary. Entre autres ouvrages, The Chosen People in America ; Galut:
Modern Jewish Reflection on Homelessness and Homecoming ; Taking Hold of Torah: Jewish Commitment and
Community in America, Indiana U. Press ; Rethinking Modern Judaism, U. of Chicago Press). Deux fois lauréat
du Jewish Book Award, il a également obtenu le Prix Koret pour son inestimable contribution au peuple juif.
Freddy Raphaël : professeur émérite de sociologie et ancien doyen de la faculté des Sciences sociales de
l'université Marc-Bloch de Strasbourg, il a dirigé le laboratoire de Sociologie de la Culture européenne (Cnrs)
et la Maison des Sciences de l'Homme de Strasbourg. Auteur de Judaïsme et Capitalisme : Essai sur la
controverse entre Max Weber et Werner Sombart, PUF, 1982 ; co-auteur de Juifs en Alsace : culture,
société, histoire, Privat, 1977 ; et de La condition juive en France : la tentation de l’entre-soi, PUF, 2009.
Sylvie-Anne Goldberg : directeur d’études au Centre d’études juives du Centre d’études historiques de
l’Ehess, elle a publié aux éditions Albin Michel : La Clepsydre. Essai sur la pluralité des temps dans le
judaïsme, en 2000 ; et La Clepsydre II, Temps de Jérusalem, temps de Babylone, en 2004.
Yaïr Lorberbaum : spécialiste en philosophie politique et théorie du droit, il enseigne à la faculté de Droit de
l’université Bar-Ilan et est membre de l’institut Shalom Hartmann de Jérusalem. Auteur de Tzelem Elohim/
L’image de Dieu : Halakhah et Aggadah, Schocken, 2004 (prix international Goldstein-Goren du meilleur
livre de pensée juive 2004-2007 ; Melekh Evion/ Un roi démuni : la royauté dans la littérature juive classique,
Bar-Ilan U.P, 2009 ; À paraître : “Apples of God in Silver Settings”: Maimonides on Parable, Philosophy and Law.
David N. Myers : professeur d’histoire juive à l’UCLA et membre de l’American Academy for Jewish Research,
il a enseigné entre autres à l’Ehess et à l’université d’État russe en Sciences sociales. Co-rédacteur en chef de
la Jewish Quarterly Review, il est l’auteur de Re-inventing the Jewish Past, Oxford, 1995 ; Resisting History:
The Crisis of Historicism in German-Jewish Thought, Princeton, 2003 ; Between Jew and Arab: The Lost Voice of
S. Rawidowicz, Brandeis, 2008. À paraître : Is there a Jewish Nation? Reflections on the State of Jewish Collectivity.
Shmuel Trigano : professeur de sociologie à l’université Paris X, directeur du Collège des études juives, il
dirige les revues Pardès, éd. In Press, et Controverses, éd. de l’Éclat. Au nombre de ses ouvrages, La Société
juive à travers l’histoire, en 4 vol. (“La fabrique du peuple”/ “Les liens de l’Alliance”/ “Le passage d’Israël”/
“Le peuple monde”), Fayard, 1992-93 ; L’Avenir des Juifs de France, Grasset, 2006 ; et Le Monde sépharade,
en 2 vol. (”L’histoire”/ ”La civilisation”), Grasset, 2006.
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Roger-Pol DROIT

L’idée de civilisation appartient-elle au passé ?

Sylvie-Anne GOLDBERG

Entre histoire et civilisation :
Juifs et judaïsme au miroir des historiens..

Freddy RAPHAËL

Un “peuple-paria” peut-il être porteur de civilisation ?
Le paradoxe de la vocation du peuple juif selon Max Weber.

Débat

PAUSE

10h15-10h45

10h45-11h15

11h15-11h45

11h45-12h15

Le judaïsme et la civilisation

Yaïr LORBERBAUM

La Bible hébraïque et la “civilisation juive”.

Shmuel TRIGANO

Le judaïsme et la “civilisation juive”.

Débat et PAUSE

14h15-14h45

14h45-15h15

15h15-16h00

Paradoxes

Arnold M. EISEN

Mordecaï Kaplan, Abraham Heschel
et la “civilisation juive” aux États-Unis.

David N. MYERS

La civilisation après Mordecaï Kaplan : perspectives
actuelles d’une “communauté” à l’échelle mondiale.

Débat et FIN

16h00-16h30

16h30-17h00

17h00-17h30

Quel avenir ?

Les enjeux de la définition du judaïsme comme civilisation,
par Shmuel TRIGANO.

10h00-10h15

Ouverture

Palais du Luxembourg, salle Clemenceau
accueil de 9h30 à 11h00 ; et de 13h45 à 15h15
strictement sur réservation auprès de l’Alliance

Le judaïsme
comme civilisation
(traduction simultanée)

Le plus important des penseurs à s’être confronté
à la définition du judaïsme comme civilisation fut
Mordecaï Kaplan (1881-1983), un auteur américain
influencé par la philosophie et la sociologie euro-
péennes. N’a-t-on pu penser le judaïsme comme
civilisation que dans certains univers politiques et
culturels et certaines conditions historiques ?
Qu’en est-il de l’actualité de cette notion à l’heure
où une société et une culture juives se sont
reconstituées en Israël sur un mode inédit ?
Ce concept ne devient-il pas au plus haut point
pertinent ?

Qu’engage la définition du judaïsme comme
civilisation au plan de ses principes et dispositifs
culturels et institutionnels ? Relève-t-elle néces-
sairement d’une perspective “laïque” ? Ne ferait-
elle que séculariser la dimension religieuse aux
dépens de sa transcendance ? Et, tout d’abord,
comment construire le concept de “civilisation du
judaïsme” ou de “civilisation juive” ?

Ce débat s’est fait éminement actuel, alors qu’un
courant idéologique va jusqu’à contester l’exis-
tence d’un peuple juif. Un effort de définition est
plus que salutaire : vital.


